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LE SNU C’EST QUOI ?

Le 7 juin, la caravane du SNU arrive à Carcassonne. Le SNU (Service National Universel) vise les 
jeunes de 15 à 17 ans. C’est un « séjour de cohésion » de 12 jours dans un autre département, en 
uniforme et sous encadrement militaire, avec Marseillaise, levée du drapeau au garde à vous, 
marche au pas, réveil à 6h. Il existe sous deux formes :

- pour les élèves de seconde, il peut avoir lieu sur le temps scolaire si leurs lycées le décident.

- sur la base du volontariat, sur le temps des vacances.

L’année suivante, il faudra faire une « mission d’intérêt général », c’est-à-dire 84h de travail gratuit ! 


POURQUOI S’OPPOSER AU SNU ?

Il coûte cher : 2 à 3 milliards sur le budget de l’école publique, qui manque toujours plus de moyens 
avec la suppression d’environ 2600 postes de profs/an. Le gouvernement prévoit de doubler le budget 
de la défense d’ici 2030, pour en faire le 1er budget de l’État, au détriment des autres services publics.

L’ « engagement » qu’il vend n’en est pas un. Il n’est pas volontaire mais imposé : dès la rentrée, les 
profs pourront inscrire leurs classes, contre la volonté des élèves, comme si les jeunes n’étaient pas 
capables de s’engager dans des combats qu’iels trouvent justes !

Un cadre militariste ne peut pas être émancipateur : le but est de forcer la jeunesse à obéir sans 
réfléchir pour la contrôler et lui faire avaler une propagande patriotique, contre la contestation qui 
monte et qui s’est exprimée récemment. Pas étonnant, de la part d’un État qui met des lycéens à 
genoux en les menaçant avec des armes, comme ça a été le cas à Mantes-La-Jolie en décembre 2018.

La presse relate des faits nombreux qui témoignent déjà de la réalité du SNU et de son encadrement 
brutal derrière la vitrine de la cohésion et de l’engagement :

- Été 2022, Hauts-de-Seine : agressions et harcèlement sexistes et sexuels, racisme et 

humiliations perpétrées par un commandant de l’armée. Attouchements, propos sexistes, propos 
et punitions racistes, références au « grand-
remplacement ». (article de Politis du 18/04/23)


- 18 juin 2019, Évreux : 29 lycéen·nes au garde à vous 
font un malaise lors de l’inauguration d’une statue de 
De Gaulle sous un soleil de plomb. De nombreux cas de 
malaises lors de séjours au SNU sont rapportés dans 
tout le pays.


- 24 avril 2023, Hautes-Alpes : lors d’un séjour en 
montagne, 17 jeunes hospitalisé·es en raison 
d’évanouissements, de vomissements, de crises de 
paniques, de brûlures au visage. Les parents n’ont été 
prévenus que tardivement.


- 5 juillet 2022, Strasbourg : une centaine de jeunes 
forcé·es de faire une punition collective nocturne, 
des pompes et du gainage, parce que deux 
lycéen·nes n’étaient pas dans le bon dortoir ! 
Certain·es jeunes en sont revenu·es en pleurs.


LE 7 JUIN, DISONS NON AU SNU !  
POUR UNE ÉCOLE PUBLIQUE ÉMANCIPATRICE, POUR PERMETTRE À TOUS·TES LES JEUNES 

DE CHOISIR ET DE POURSUIVRE LES ÉTUDES DE LEURS CHOIX, DANS DES CONDITIONS 
MATÉRIELLES DIGNES, CONTRE LA MILITARISATION ET LA MISE AU PAS DE LA JEUNESSE !


